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En cette fête du Sacré-Cœur, la liturgie de la Parole nous fait contempler le dessein 

d’Amour du Père, déployé par le Christ qui est notre bon Pasteur. 

Le prophète Ezékiel nous montre la tendresse de notre berger qui s’occupe de chacun 

d’entre nous, même si nous nous sommes égarés ; et si nous sommes blessés, il nous soignera. 

C’est là notre chemin spirituel qui s’achève sur les prés d’herbes fraîches, un vrai paradis. 

Mais ce chemin rencontre des obstacles et si nous nous émancipons de l’autorité du berger, 

nous risquons de nous perdre et d’être attaqués par les loups. 

Nous sommes des brebis fragiles, mais pas toujours dociles ! 

L’herbe est peut-être meilleure dans l’autre champ ; on se laisse séduire et on succombe 

à la tentation. 

Mais la liturgie de la Parole nous fait contempler aussi la miséricorde divine. 

Dans la parabole, il y a une brebis perdue ; aujourd’hui, tout semble inversé ; il ne reste 

qu’une brebis et le bon berger doit aller chercher les 99 brebis perdues. 

« C’est ainsi qu’il y aura de la joie dans le Ciel pour un seul pécheur qui se convertit. » Alors, 

nous imaginons la joie de Dieu, si tous, nous nous convertissons. 

Si le Père a envoyé son Fils dans le monde, ce n’est pas pour nous juger, mais pour nous 

rejoindre dans nos fragilités et nos blessures. 

Et comment nous guérit-il ? En nous révélant le vrai visage du Père, celui de la tendresse. 

Cette guérison est le fruit du mystère de la Croix. 

« La preuve que Dieu nous aime, c’est que le Christ est mort pour nous, alors que nous 

étions encore pécheurs. » 

La Croix a fait de nous des saints, parce que nous sommes désormais réconciliés avec le 

Père. 

Comment ne pas rendre grâce pour un tel amour ! Nous pouvons reprendre ces mots de 

Sœur Marguerite-Marie à Paray le Monial, ces paroles qui sont les confidences de 

Jésus : « Voilà ce cœur qui a tant aimé les hommes…. Et pour reconnaissance, je ne reçois de 

la plupart que des ingratitudes… » 

Alors ce soir, ne soyons pas ingrats et offrons-nous à son Cœur si aimant. 


